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L’ambition de cet ouvrage collectif est de questionner l’identité de l’Éducation Physique et 

Sportive (EPS) dans le premier degré (du cycle 1 au cycle 3) mais également d’appréhender la 

diversité des formes de pratiques physiques proposées à l’école primaire et d’en saisir les 

enjeux. 

L’état des lieux de l’enseignement de l’EPS en primaire révèle une dissonance entre le 

curriculum prescrit (défini par les programmes) et le curriculum réel (mis en œuvre par les 

professeurs des écoles et/ou les intervenants dits “extérieurs”) (Pontais et al., 2022 ; SNEP-

FSU, 2023). Cette situation soulève plusieurs enjeux, tant du point de vue de l’expérience 

scolaire des élèves que de la professionnalité enseignante (pratiques, sensibilité à cette 

discipline et à son enseignement…). Qu’en est-il de la “littératie physique” des élèves 

(Gandrieau et al., 2020 ; Gréhaigne, 2018), notamment de ses enjeux et des disparités qui 

existent, en particulier, lors du passage clé du cycle 3 (du CM2 à la 6ème) ? Si les études portant 

sur l’EPS dans le second degré sont nombreuses (voir les publications dans la revue STAPS, 

eJRIEPS, notamment), peu s'intéressent aux pratiques corporelles, sportives et artistiques dans 

le premier degré (Arnaud-Bestieu et Amade-Escot, 2010 ; Devos-Prieur et Amans-Passaga, 

2014 ; Poggi et Musard, 2014 ; Pontais et Brière-Guenoun, 2014, etc.). Pourtant, au cours de 

leur scolarité obligatoire, les élèves passent huit années à l’école primaire, contre quatre années 

dans le secondaire. Espace-temps institutionnalisé du développement corporel à l’école, l’EPS 

n’en a pas le monopole. D’autres occasions et dispositifs - plus ou moins formels - offrent aux 

élèves des expériences diverses : Activités physiques quotidiennes (APQ), Union Sportive à 

l'École Primaire (USEP), projets d’éducation artistique et culturelle (EAC), pratiques de cour 

de récréation, pratiques corporelles dites “de bien-être” (PCBE)... 

Ainsi, souhaitons-nous, par cet ouvrage et les contributions attendues, éclairer et questionner 

les cultures du corps à l’école primaire, qu’elles soient traditionnelles et/ou naissantes. Alors 

que la santé (sociale, physique et mentale) des jeunes se dégrade (Ipsos, 2022; Léon et al., 

2018), nous envisageons ce corpus d’écrits comme une ressource pour les formateurs des 

professeurs en EPS (premier et second degrés), les étudiants en formation au concours de 

recrutement des professeurs des écoles (CRPE) ou au Certificat d’aptitude au professorat d’EPS 

(CAPEPS), pour les professeurs des écoles et d’EPS, les conseillers pédagogiques et maîtres 

formateurs.  

En dressant un état de la recherche sur l’EPS et le corps en mouvement dans le premier degré, 

cet ouvrage repèrera tant les thématiques et problématiques saisies que celles laissées de côté 

par la recherche.  

Dès lors, plusieurs questions émergent face à nos préoccupations. De quelle façon ces 

programmes et travaux appréhendent-ils le dualisme corps-esprit et son impact sur les pratiques 

scolaires ? Les processus d’enseignement-apprentissage dans le premier degré sont-ils 

spécifiques ? Si oui, en quoi ? Pratiques scolaires, pratiques sociales et/ou de la culture enfantine 

dialoguent-elles ? Si oui, de quelle façon ? Existe-t-il une plus-value de la polyvalence des 

enseignants dans le premier degré au profit des apprentissages moteurs, méthodologiques et 

sociaux ou psycho-émotionnels (tels que la confiance en soi, le sentiment de compétence, 

l'esprit critique, la cohésion du groupe) ? Quel est l'impact significatif de l’EPS, des approches, 

pratiques et méthodes plurielles sur le bien-être et les performances scolaires des élèves 

comparativement au programme APQ ? Quels sont les enjeux et bénéfices de l’EPS par rapport 



à d'autres pratiques physiques (telles que le programme "30 minutes d’activité physique 

quotidienne") ? 

Par ailleurs, il est tout aussi pertinent d’envisager le rapport que les enseignants entretiennent 

au corps (au leur, à celui des élèves), aux pratiques corporelles et à leur enseignement : Quelle 

est la nature du rapport que les (futurs) professeurs des écoles donnent au corps à l’école ? Quel 

rapport entretiennent-ils à leur estime de soi physique, à leur sentiment d’efficacité 

professionnelle en EPS ? Dans quelle mesure leur expérience influence-t-elle leur motivation 

et leur capacité à enseigner l'EPS ? Le domaine de la formation initiale et continue est 

logiquement questionné. Quels sont les dispositifs de formation favorables à l’enseignement 

effectif de la discipline dans les classes ? Quelle est l’influence des stages réalisés en formation 

initiale sur les représentations des étudiants en matière de corps à l’école ? Quelle légitimité les 

professeurs des écoles se donnent-ils pour enseigner l’EPS au regard de leur formation tant 

initiale que continue ? Par quelles stratégies les enseignants du premier degré prennent-ils en 

compte l’hétérogénéité de la classe ? Comment abordent-ils la question de la mobilisation, 

démobilisation des élèves ? 

À ce titre, différentes formes de contributions sont encouragées, d’horizons géographiques, 

théoriques et méthodologiques variés, pouvant s’ancrer dans des pratiques de terrain diverses 

envisageant des approches comparatives entre l’EPS et d’autres formes d’activités corporelles 

à l’école ou encore entre plusieurs pays européens. Chaque contribution s’inscrira possiblement 

dans l’une ou plusieurs approche(s) (Avanzini, 2003 ; Meirieu, 2005 ; Robbes, 2013) : 

 

1) Article à dominante axiologique : les propositions auront pour enjeu de questionner 

l'éducation, en tant que celle-ci “est nécessairement ordonnée à des valeurs qui, tout à la fois, 

la stimulent et la régulent” (Avanzini, 2003, p.56). Il s’agira entre autres de montrer en quoi 

l’EPS est une éducation porteuse de finalités qui la distingue d’autres champs d’intervention 

(autres disciplines, modalités de pratiques ou autres structures que l’école par exemple). Les 

éclairages articulés à des exemples, voire à des contre-exemples, de mises en œuvre seront tout 

particulièrement appréciés. Au travers de cette dominante, les contributions pourront interroger 

et discuter la contribution de l’EPS - des pratiques corporelles scolaires - au “faire société”, 

voire à faire advenir une autre société (Rosa, 2010, 2018, 2022). 
 

2) Article à dominante scientifique : les contributions aborderont plus spécifiquement les 

dimensions relatives aux connaissances scientifiques stabilisées (“science faite” au sens de 

Latour (1987)) et/ou en cours (“science en train de se faire”; Latour, op.cit.), dans des domaines 

aussi divers que la psychologie, sociologie, l’histoire, l'anthropologie, la didactique, les 

sciences de l’intervention, les sciences juridiques, les sciences de l’éducation et de la formation, 

la physiologie, etc. 

 

3) Article à dominante praxéologique : abordant les cadrages, outils et instruments 

mobilisables pour l’action, du prescrit institutionnel aux pratiques considérées comme intégrées 

de longue date à la culture de l’école primaire ou plus innovantes. Les propositions pourront 

porter sur l’analyse des pratiques physiques, sportives, artistiques, situées au sein d’un dispositif 

mettant en jeu le corps à l’école primaire : EPS, APQ, USEP, pauses actives, PCBE, pratiques 

libres dans la cour, projets d’EAC… 

 

Cet appel n’est pas exhaustif et toutes contributions portant sur les enjeux de l’EPS ou des 

pratiques corporelles à l’école et en classe seront analysées. 

 

 



Présentation de la proposition de contribution à l’ouvrage  

Envoi du fichier à magali.boizumault@u-bordeaux.fr  

Calendrier de l’appel à contribution : 

 

Etapes  Calendrier 

Date limite de réception des résumés courts 

Ces manifestations d’intérêt comporteront un résumé court du projet (500 

signes maximum) accompagné d’un plan détaillé (1 page) permettant 

d’identifier la structuration possible de l’article et ses liens avec la recherche 

(selon une ou plusieurs des 3 entrées proposées) ainsi qu’une bibliographie 

succincte. 

Lundi 30 

septembre 

2024. 

Retour aux auteurs par les coordonnateurs de l’ouvrage Lundi 14 

octobre 2024 

Date limite de réception des textes longs pour expertises 

 

Fichier au format Word ; Times New Roman, police 12, interligne 1,5, 

marges 2,5 cm  

- Première page comprenant : 

o Nom et prénom, adresse institutionnelle, adresse mail du(des) auteur(s) o 

Titre de l’article ; 5 mots-clés maximum  

o Résumé du chapitre proposé  

- Format des chapitres : 20 000 à 50 000 caractères, espaces inclus, hors 

bibliographie  

Lundi 6 

janvier 2025 

Retour aux auteurs après expertise 

Les propositions seront examinées avec attention et bienveillance ; des 

suggestions pourront être faites aux auteurs dans le but de construire un 

ouvrage aux contributions les plus riches et diversifiées possible.  

Fin mars au 

plus tard 

Date limite d’envoi des versions modifiées et corrigées Lundi 9 juin 

2025 

Date de publication (prévisionnelle) de l’ouvrage Septembre 

2025 

 

 

Pour consulter les derniers ouvrages publiés aux Editions de l’AFRAPS : 

https://www.decitre.fr/editeur/AFRAPS 
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